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les murailles, le grand-autel, les fonts baptismaux, les cou­
verts et les portes abattus. 

L'église paroissiale d'Arandon qui dépendait des Dames 
de Saint-Pierre de Lyon était- aussi ruinée, le couvert 
était tombé il y avait environ sept ans tuant trois personnes 
et en estropiant plusieurs autres. La chapelle du prieuré 
« où nous n'avons trouvé que ruyne et mazure sans autel 
ny forme d'église, l'herbe croissant partout de hauteur 
d'un homme ». 

A Cozance, paroisse supprimée, il pleut sur le chœur, 
la nef et le clocher de l'église. 

Comme vocable lyonnais de disparu, il y a celui de 
Saint-Ennemond àTrept, église aujourd'hui sous le vocable 
de l'Assomption. Cette paroisse était de la présentation des 
dames de Saint-Pierre de Lyon. 

Terminons cette suite lamentable de citations par celle 
de l'église paroissiale de Saint-Symphorien-de-Morestel 
« que nous avons trouvé toute ruynée et abattue, les 
murailles et le couvert estant en mazures, le grand autel 
et le sanctuaire abattu, les fonts baptismaux aussy 
abattus ». Tellement que l'archevêque prend une ordon­
nance pour faire assembler les consuls et habitants dans 
la quinzaine, afin de résoudre sur la reconstruction de leur 
église. On faisait le service paroissial dans l'église des 
Augustins. En sortant de Morestel, l'archevêque a vu en 
passant « le lieu où estoit autrefois l'hospital du dict 
Morestel que nous avons trouvé tout ruyné, ny restant 
qu'un autel où souloit estre le chœur de la chapelle, et dans 
la ner y a un jardin potager, les murailles sont ruynées et 
le couvert tout abattu longtemps en ça. » 

De telles citations se passent de commentaires, nous 
croirions en amoindrir la portée. La ruine était complète, 


